
D 0 s s 1 E R QU'EST-CE QU'ON MANGE CE SOIR? 

LES ENSEIGNES 
ONT TOUTES 
CONSTATÉ LE 
BESOIN DE 
TRANSPARENCE 

() produit fabriqué hors de France, 
il ne ont pa concerné . 

Ce di po itif, on le doit notam­
ment au candale des la agne à la 
viande de cheval de 2013, l'élément 
accélérateur. La France a depui mi­
lité pour l'application d'un meilleur 
affichage de la traçabilité à l'écheUe 
européenne, ju qu 'à devenir le pays 
te t ur le ujet - un rapport d'expé­
rience sera remis à Bruxelle fin 
2019. Côté con ommateurs, depuis 
cette cri e, la demande de transpa­
rence e t en effet forte. «La question 
de l'origine e t trè auvent po ée à 
notre ervice con ommateur , ça 
inté resse vraiment>> , confirme 
Laurent Vallée, secrétaire général 
de Carrefour. Avec un engouement 
croi sant pour l'origine France, que 
ce soit par goût du terroir, protec­
tionni me, écologie ... mais urtout 
comme gage de traçabilité. 

LA MENTION DE L'ORIGINE ne 
permet pa d 'am éliorer la écurité 
anitaire, plaide pourtant Audrey 

Aubert, de l'Anla, as ociation repré-
entant de indu triel de l'agroali­

mentaire. «Tou Le fabricant e 
conforment déjà à la traçabilité: il 
doiventsavoirprécisémentquel ani­
mal provenant de quel élevage s'e t 
retrouvé dan chaque Jot de pro­
duits.)) Marc Pagè , directeurdel'Ln­
terbev, repré entant des fili è re 
d'élevage françai e , pen e de son 
côté que la me ure a la vertu de sta­
bili er le approvi ionnements. << Le 
but e tdemoinsdépendred'W1 y ­
tème de trading international, qui 
veut que de industriels achètent 
chaque lundi la viande la main 
chère, d'où qu'eUe vienne. i l'origine 
e t fixée url'étiquette,ildevientim­
po ible de changer de fournis eur 
toute le emaine .» Loïc Tanguy, 
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VIANDE DE MOUTON: RAREMENT "ORIGINE FRANCE", 
SOUVENT DE NOUVELLE-ZÉLANDE 

L a France est défici­
taire en viande ovine: 

~~~ «On n'est autosuffisant 
qu'à 30%, le reste vient 
à 70% d'Europe, notam­
ment d'Irlande, et à 30% 
de Nouvelle-Zélande 
ou d'Australie», détaille 
Marc Pagès, directeur de 
l'lnterbev. Pour relancer la 
production nationale, des 
Label rouge et IGP sont 

Rii~~-;,..;f-;t"t::.:=~ii:j~~~~ .... ...- lancés. En attendant, les 

chef de cabinet à la DGCCRF, con­
firme: (<U n'est possible d'afficher 
une origine France que i l'animal y 
est né, élevé et abattu. Une origine 
Union européenne peut indiquer, en 
creux, que le pays de nai ance et 
d'abattage sont différents, ou que 
l'approvi ionnementvarie trop d'W1 
pay à l'autre pour que l'on pui e le 
préciser ur l'étiquette.» 

Certain précur eur n 'ont pa 
attendu la mesure pour mettre au 
clair le origines de leur viandes. 
Ci ton Fleury Michon, dont le éti­
quette ont tran parente depul 
avril 2016, et qui n 'hé ite pa à 
écrire clairement quand on poulet 
vient de Pologne. Alexandre Pillaud, 
directeur marketing de Marie, e fé­
licite d'avoir «opté pour le bœuf, le 
porc et le poulet origine France dès 
2012, avant le candale de la viande 
de ch eval». Son groupe, LDC, 
qui co mpte Je marques Loué, 
Le Gaulai ou Maître Coq, fabrique 
au si un millier de produit ou 
marque de di tri buteurs. Pour ces 
MDD, le coût de changem ent des 
étiquettes pour mentionner le ori­
gine a été chiffré à 500 000 euro . 
Pour Micouleau, W1e PME pécia­
üste de produit du ud-Oue t, il a 

industriels font ce qu'ils 
peuvent. comme Marie, 
qui se fournit en Irlande 
et en Nouvelle-Zélande 
(photo), où les cheptels 
dépassent parfois les 
3 000 têtes et se rentabi­
lisent aussi avec la laine, 
d'où des prix bas. 

fallu acheter W1e machine en creu e 
à 6 000 euro pour e conformer à la 
norme, avant impression de nou­
velle boîte de cassoulet. «No 
nouveaux packs indiquent claire­
ment l'origi ne Fran ce de no 
viande », indique a re poo able 
Françoise Dirat. 

SI LA MISE EN APPLICATION de la 
me ure à l'échelle européenne e t 

loin d'être a surée, l'initiative fait en 
tout cas tache d'huile, et pas toujours 
au ujetde la viande. L'Italie a fair vo­
ter J'affichage de l'origine de to ­
mate , du riz ou du blé de se pâte . 
L: Espagne, le Portugal, la Grèce ou la 
Finlande ont adopté de me ure 
emblable pour certains ingré­

dient . Cbeznou , le élevage label­
li é «viande de France•> étaient 9 280 
en 2017, contre 6345 en 2014. Et ce 
label se décline maintenant pour le 
fruits, les pomme de terre, le 
œ ufs ... Le étiquette pourraien· 
donc bientôt re embler à W1 COUJ" 

de géographie, à l'image de ceUe d 
Mijoté de légumes Babybio, un pion 
nier, qui égrène fièrement e «Ct 

ratte de Lande , poivron d'~ 
pagne, pouJet fermier du Poitou 
persil de France». G 
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